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Maurice Sachs: Le sabbat

Souvenirs d'une jeunesse orageuse. — Editions Correa, Paris. 1Q • ö.

Dans l'opinion publique de la Suisse romantle les notes tie Maurice
Sachs ont cu un retentissement depassant ieur veritable imp vtance
lion pas en dernier lieu ä cause de leur attitude sur la question
„homosexuelle". L'auteur naquit a Paris. U etait fils d'unc familb
juive devenue infidele a sa croyance ancestrale; a IS ans il cmbrassa
la religion catliolique, chercha meme pour quelques mois refuge
devant le monde et lui-meme dans un seminaire tie pretres. pour
plus tarcl conclure un mariage cle convenances, pour des motifs plus
on moins romantiqucs, avec la fille d'un ecclesiastique presbyterien
americain. Devenu ainsi protestant il sie fit ccrivain, metteur en scene
et antiquaire, autant d'occupations dans lesquelles il n'arriva guere
a se ciisting-'cr. Du reste, il s'adonna peu a pen a balcoolisnie ct,
comme l'assure la maison d'edition, disparut an 1942. Le romantisme
exagere de la conduite de l'auteur n'a guere de rapport avec la
valeur intrinseque de ses notes clans lesquelles une franchise sans
egards, voire meme brutale, frappe avant tout dans son traitement
des problemes sexuels. Maurice Sachs, qui etait aussi en Amerique
et doit naturellement connaitre la nouvellc litterature americaine,
se designe souvent lui-meme comme „homosexucl". Mais la lecture
de ses oeuvres nous montre que les „components heterosexuals '

— pour employer un terme du jargon medicinal doivent etre
chez lui si dcveloppes qu'on doit plutot le considerer comme un
„bisexuel". Pour un investigateur en questions sexuelles ceci peut
etre parliculicremcnt interessant, mais pour le lecteur moven il en
rcsulte une conception inintelligible et dans la plupart tics cas
confuse.

Les souvenirs tie jeunesse tic Sachs ne se limitent point du tout
uniquement a la question sexuelle. Ce qu'il raconte sur ses sejours
tlans un Internat, puis dans une ecole moyenne de Paris n'a an point
de vue sexuel rien de specialement interessant. Beaucoup plus
attrayantes sont, par centre, ses narrations sur ses premiers pas en
Pays de Boheme et ses impressions sur Cocteau, au service duquel
il fut quelques temps secretaire, sur Andre Gide et autres etoilcs du
ciel litteraire tie Paris entre 1920 et 1930. Son enthousiasme pour
Proust le conduit dans toutes sortes d'aventures. Mais dans ses
souvenirs sa fagon de developper p. ex. l'expose du roman de

oust ayant trait au bordello masculin d',,Albert" eveille non seule-
ment un interct sociologique mais aussi litteraire et historique. Ses
notes nc contiennent rien qui puisse porter ä croire que le caractere
irregulier de son penchant sexuel ait pu faire de lui un alcoolique
ou provoquer, voire meme favorisier sensiblcment ses aventures
spirituelles et autres. II est toutefois ä craindre que son livre, mis
entre les mains d'un lecteur insuffisamment renseigne, induise
cclui-ci en erreur. — yx.
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